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A	toi	vieil	homme,	vieil	Adam...
	

Vieil	homme,	celui	qui,	dès	qu'il	arrive	dans	le	système,
Veut	s'installer,	être	flatté.

Vieil	homme,	celui	qui	fait	grandir	sa	personnalité
Et	oublie	la	pureté	de	son	cœur,

Ses	promesses,	ses	rêves	les	plus	profonds.
Vieil	homme,	celui	qui,	dès	qu'il	rentre	dans	le	système,

Est	pris	d'amnésie	et	oublie	l'amour,
Le	renie,	le	salit,	l'utilise,	le	pille.

Vieil	homme,	celui	qui,	conforté	et	soumis
Au	regard	extérieur	qui	flatte	non	ce	qui	est,	mais	ce	qui	paraît.
Celui-ci	ne	peut	aimer	ce	qui	se	donne	inlassablement,	ni	voir

Celui	qui	dépasse	sans	cesse	ses	limites.
Vieil	homme,	celui	qui	avance	de	deux	pas,

Pour	reculer	de	trois,
Qui	prend	tout	et	ne	donne	qu'à	moitié,
Qui	répond	à	la	brûlure	par	la	tiédeur,

A	la	passion	par	la	sécheresse,
Au	cœur	de	vivre	par	la	tête,	le	calcul,	le	mépris.

N'est-ce	pas	là	une	forme	d'enfer	?
	

Vouloir	aimer	n'est	rien.
Se	lancer	en	avant,	engager	sa	matière,

Être	dedans	jusqu'au	bout		EST	TOUT.
	

Oh,	qu'il	parte	ce	vieil	homme	!
Qu'il	est	frais	et	jeune	celui	qui	voit	les	anges,
Celui	qui	accueille	l'être	pour	le	sauver



Quand	il	est	si	loin,	si	loin...
	

Qu'il	est	jeune	et	pur,	celui	qui	a	le	regard
Des	étoiles	sur	la	terre,

Dans	le	monde	des	hommes	!
	

Amour,	où	est	donc	la	pureté,	la	jeunesse,	la	fraîcheur,
Si	ce	n'est	dans	celui	qui	a	su	vaincre
Et	dépasser	le	monde	des	illusions
Pour	aimer	l'âme	meurtrie,	solitaire,

Et	la	rendre	désormais	viable	dans	le	monde	des	hommes.
	

Amour,	j'ai	honte	du	manque	de	grandeur,	de	dignité	de	l'homme,
De	son	manque	de	parole,	de	fidélité.

Sa	force,	sa	forme	ne	seraient-elles	que	l'apanage
De	celui	qui	use	et	abuse	de	l'amour	pur	et	s'en	nourrit	?

	

L'histoire	ancienne	ne	se	répétera	pas.
D'autres	lois	viennent.

Vieil	homme,	je	ne	retirerai	pas	ma	plainte
Avant	que	la	parole	sacrée	n'ait	été	tenue	de	haut	en	bas.

	

Je	n'aurai	de	cesse	de	voir	respecter	la	parole	première	:
Faire	de	vous	un	chevalier	au	service	de	la	Lumière.
Il	en	dépend	de	ma	vie	donnée	par	amour	pour	Lui,

Comme	de	la	vôtre.
Vous	me	trouverez	toujours	sur	votre	chemin,

D'une	manière	ou	d'une	autre,
Jusqu'à	ce	que	l'Alliance,	l'arche	de	vie,	soit	respectée	!
Votre	promesse	la	plus	importante,	oubliée,	méprisée,



Vous	poursuivra	jusqu'au	dernier	jour	!


